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Le Front de gauche situe cette rencontre dans le prolongement de la rencontre du 1er juillet à
Baud sur le thème : quelle traduction politique au mouvement social ? Comment les millions
de personnes qui se sont opposés / mobilisés contre la loi Travail peuvent-ils se retrouver dans
une construction politique nouvelle ?
Aujourd’hui, l’appel à échanger est élargi à Voix de gauche, EELV, Nouvelle Donne : c’est un
événement.

1ère conviction : une autre politique est possible.
Il n’y a pas de fatalité à la domination de la finance, à la soumission aux traités européens, à
l’aggravation des inégalités, aux politiques d’austérité, à la catastrophe climatique.

2ème conviction : le rassemblement de la gauche critique, partisane d’une politique qui
rompt ave le libéralisme, est possible.
Alors que la faillite de Hollande-Vals est éclatante, nous ne nous résignons pas au retour de la
droite la plus dure, poussée par le FN.
Nous ne nous résignons pas au choix entre un PS social-libéral et une droite facho-libérale.

Il y a urgence. Notre responsabilité est importante pour construire du commun, et proposer à
nos concitoyens qui souffrent  et  parfois désespèrent,  un nouvel espoir.  C’est  ce que nous
avions  fait  en  2012 avec  le  Front  de gauche.  C’est  ce  que  nous voulons  reconstruire  en
dépassant le cartel des partis, en élargissant le rassemblement.

Comment ?
Travailler en ateliers ou sous d’autres formes pour établir un socle commun (sortir de
l’austérité, partage des richesses, 32 heures, Service public, pôle bancaire public, transition
énergétique,  6ème République...)  décliné  « localement » :  filière  construction-déconstruction
navale, développement portuaire, nouvelles énergies, agriculture paysanne, relocalisation des
activités...

La méthode : l’irruption citoyenne
Faire intervenir  les citoyens dans ce processus est un défi,  un combat. C’est un travail de
longue haleine qui dépasse les séquences électorales. 
Nous ne pouvons pas nous contenter d’accord entre organisations. De nouvelles formes de
débat  émergent  (Nuit  Debout).  Elaborer  nos  programmes  avec  les  syndicalistes,  militants
associatifs. Associer largement les citoyens jusqu’au choix des candidats.

Elections  2017 :  quelle  que  soit  la  configuration  de  l’élection  présidentielle,  les
législatives peuvent être l’occasion de construire du commun à l’échelon des territoires.
Les partis ont un rôle majeur à jouer mais cela ne suffit pas. Il faut construire et organiser
collectivement la campagne. Dès maintenant, organisons-nous à l’échelle des circonscriptions,
appelons  large,  rencontrons  les  acteurs,  mettons  en  place  des  collectifs  de  campagne
coordonnés à l’échelle départementale.


